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Homélie pour le IIème Dimanche du Temps Pascal 

(Année B) 

 Le premier dimanche après Pâques, autrement appelé dimanche de Saint 

Thomas, l'Église universelle célèbre la fête de la Divine Miséricorde. Instituée il 

y a 24 ans par Saint Jean-Paul II, cette fête nous redit combien Dieu est 

miséricorde. En partant de l’Evangile de ce dimanche, dans un premier 

mouvement, découvrons comment s’exprime cette miséricorde divine. Dans un 

second mouvement, nous découvrirons comment cette miséricorde ne 

demande qu’à illuminer nos vies. 

I – L’Évangile. 

a) La miséricorde du Seigneur. 

 Au soir de Pâques, le Ressuscité apparaît à ses disciples. Quelques jours 

plus tôt, ces hommes ont fait défection. L’un d’entre eux l’a livré pour trente 

pièces d’argent. Un autre l’a renié à trois reprises. Tous ont fait défection. C’est 

à ces hommes qui se sont montrés lâches à l’heure de la Passion que Jésus se 

manifeste. Il ne vient pas à eux pour les culpabiliser ou leur faire des reproches. 

Il vient pour leur partager sa paix : « La paix soit avec vous ! » (Jn 20,21). 

 Dans cette salutation, s’exprime la miséricorde du Ressuscité. Il n’est pas 

rempli de colère mais de cette vie divine victorieuse du péché et de la mort. En 

se manifestant à ses disciples, en leur partageant sa paix, Jésus veut les établir 

plus fermement en Lui. Il connaît leur faiblesse, c’est pourquoi Il veut leur 

communiquer sa force. Il connaît les contradictions qui les traversent, c’est 

pourquoi Il veut les unifier en Lui. Il connaît le trouble qui les taraude, c’est 

pourquoi Il veut les établir dans sa paix. A-travers tout cela, c’est la vie du 

Christ ressuscité que le « Premier-né d’entre les morts » (Col 1,18) veut 

communiquer à ses amis. Ainsi s’exprime pour eux la miséricorde divine. 

Charnière : Huit jours plus tard, Thomas fera à son tour l’expérience de la 

miséricorde divine.  

b) La délicatesse du Seigneur. 

 Cet homme refuse de croire ce que lui partagent ses amis qui ont vu le 

Ressuscité au milieu d’eux. Il demande des signes afin de croire. Huit jours 

après Pâques, le Christ victorieux de la mort se manifeste à lui ainsi qu’aux 

autres disciples. Répondant point par point aux demandes de Thomas, Jésus 

ressuscité veut l’ouvrir lui aussi à sa Bonne Nouvelle. Ainsi, le disciple 
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récalcitrant et lent à croire fait-il l’expérience de la miséricorde divine. La 

miséricorde le fait passer du doute à la foi. La miséricorde divine dispose cet 

homme à entrer dans la joie pascale. Lui aussi est appelé à accueillir la paix que 

le Ressuscité veut lui partager. 

 Jésus ressuscité ne s’est donc pas détourné de ceux qui l’ont trahi à 

l’heure de la Passion, ont eu des doutes à l’heure de la Résurrection. Au-

contraire, dans la lumière pascale, Il leur a partagé la vie contenue dans son 

passage par la mort et la résurrection. Devenus les premiers bénéficiaires de la 

miséricorde divine, le Ressuscité leur a confié une mission : être à leur tour 

témoins et ministres de la miséricorde du Ressuscité : « A qui vous remettrez 

ses péchés, ils seront remis ; à qui vous maintiendrez ses péchés, ils seront 

maintenus » (Jn 20,23). 

Transition : L’actualité de ces dernières semaines et de ces derniers jours est 

pour le moins inquiétante. La désespérance n’est jamais très loin. Notre monde 

est défiguré par la guerre mais notre monde aspire à la paix. Notre société est 

défigurée par la violence mais elle aspire à la fraternité. Nous faisons 

l’expérience d’être écartelés intérieurement mais nous aspirons à être unifiés. 

Notre humanité, blessée par le scandale du mal et dont la mort est l’expression 

la plus criante, demeure en attente de ce qui peut la rétablir dans la vérité de 

ce qu’elle est. Comme l’exprima le Christ ressuscité à Sr Faustine :  "L'humanité 

ne trouvera pas la paix, tant qu'elle ne s'adressera pas avec confiance à 

la Miséricorde divine". C’est bien cette miséricorde divine du Ressuscité que 

nous devons demander avec force et dans la foi. 

II – La rencontre avec le Ressuscité aujourd’hui 

a) L’expérience des nouveaux baptisés. 

 Au jour de Pâques, célébrant la messe à la maison d’arrêt de Rouen, la 

prison Bonne nouvelle, j’ai eu la joie de baptiser un détenu. Cet homme n’est 

pas un enfant de chœur. Il s’agit de ces vies fracassées depuis l’enfance où pour 

se construire, la colère, la haine, la violence font progressivement perdre tout 

repère. Dans cette humanité blessée, défigurée par le mal, il y a cependant 

quelque chose qui demeure vierge à tous ces assauts du mal. Dans cette 

humanité dévoyée, enfermée dans une logique de destruction et d’auto-

destruction, il y a cependant quelque chose qui demeure comme une 

aspiration à la vie. Incarcéré, cet homme participe au groupe biblique. 

Découvrant la Parole de Dieu, cet homme est touché par elle. Au plus intime de 
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lui-même, cette parole de Dieu a de l’écho. Elle vient lui révéler une source 

dont il avait déserté les eaux. La Parole de Dieu vient le reconnecter avec cette 

aspiration à la vie qu’il avait oubliée. En le baptisant, il fallait voir le visage de 

cet homme se décrisper. Il y avait une libération intérieure qui s’opérait et dont 

le changement physique était la manifestation extérieure. A-travers la fontaine 

baptismale, plongé dans la mort de Jésus pour avoir part à sa Résurrection, cet 

homme était associé au mystère pascal. Il a désormais part à la vie du Christ 

ressuscité. Bénéficiaire de la miséricorde divine, il a retrouvé l’orientation 

fondamentale de sa vie. Il n’est plus enfermé dans la violence et la colère, il est 

désormais habité par la paix reçue du Jésus ressuscité.  

Charnière : Comme ce détenu que j’ai baptisé, comme nos frères et sœurs les 

baptisés de Pâques, nous voulons accueillir cette paix du Ressuscité. 

b) Invitation à accueillir la miséricorde divine dans nos vies.  

 Dans nos abandons et nos trahisons de Jésus ; comme les disciples au 

soir de Pâques, sommes-nous prêts à nous laisser rejoindre par Jésus 

ressuscité ? Sommes-nous prêts à laisser sa miséricorde divine nous pacifier ? 

 Dans nos questionnements ; comme saint Thomas, sommes-nous prêts à 

nous laisser déplacer pour accueillir Jésus ressuscité ? Sommes-nous prêts à 

laisser la divine miséricorde nous éclairer ? 

 Dans nos errements et nos fermetures ; comme ce détenu qui est 

devenu pour chacun de nous un frère dans la foi par le baptême, sommes-nous 

prêts à entendre la voix du Ressuscité à-travers la Parole de Dieu qui nous est 

adressée ce matin ? Sommes-nous prêts à laisser la divine miséricorde nous 

établir dans la liberté intérieure et la paix que le Ressuscité nous a acquises ?  

Conclusion : Au terme de cette octave pascale, Seigneur ressuscité, Tu nous fais 

goûter la force de ta miséricorde. Nous te rendons grâce pour ce don. 

Bénéficiaires de ta miséricorde, puissions-nous en devenir témoins auprès de 

ceux aspirent à la paix et à la joie pascale alors qu’ils ne te connaissent pas. 

Amen.  


